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les- femm ont quelques. travers - -et cela que *" mc1n6."_. En-pdrversit. -E
n u st une pposniorn,-leurs attraits cas il ehtqu

- oubIer . blâmer âme

.parlerimis dix, Üsujà~tans nous • - hïe;.ýourélepi.nigliii, î,il t t
n!endre.- Lamaitre sse de céans est-elle îa pe ?De épéendre ià
v isible! Jai un-devoir à lui rendre. fliëd'une -coquette. ',

-Nons arrivons, et, comme.à vous, il §'$ Vraiment lidée est fort bouffonn
nous tarde de la .saluer, répondit Molièreg ' 'éikLafare e- riant, et Boileau amot

-- Que c'est 'bien .là une adorable fem-' i.èux:.ferait que je crois, piteuse grimace
me!s'écria.Racine.i ;ll. est impossible,"ÑMis qui empêcheque les choses se .pa
mon schero au lleyous semble' sent de la sorte ?NNus avons notre co

,.une charmante exe eption. y"lice souksla mai.-
~~Porilyt d'sŸ e ioWV' - ' "-Co ment:?ah~ '

Q li epr é- donó" -ýSaxra doute "!eettelcharmante cous
Peodeioioôs eneffet :îlrefait des nequ ouëstvenue du Béarn ces jou

-'vers, et. elle j'amnant. a' sésmadame-9 etqui est jolie comm
-Grce pou . ant monscher Boi- un. spirituell commne un dém

leau, fit Molièr- lesitirsde Lafae ' ee
-et de Mme dcla'Sablièrè' sont presque une
vertu.

-Peste !
-Assure mnt. La constance îi'eo Zlle

pas chose belle et rare'? 'et, s'il leur falait'
une excuse, malgréleur sincérité; èlls g
en trouveraient une dans les infidélités
avouées de Mme-de la Sabliàie..

les tiens r n -"2

S -Allons vous tes l'un et l'au
'v sjouirs'à indulgenoe. '

-Parbleu ! puisque vous méconnais-
sez les adorables-qualités d'une belle'fem-
me, vous mériteriez de tomber dans. les
griffes d'une coquette !

-Dieu l'en garde ! murmura triste-
ment Molière, en songeant.sas doute à,sa
femme,. snensasdteas

-ette 'conversation fut tout a coup inter-
romipue par MmreJde la Sablièr éelle-mê-
me, qui entra dans le pavillon, accompa-'
gnée de Lafare.

Après l'échangé de quelquies compli-
ments, Boiléat se lis'posaît à prendre con
gé.'Mme. de la Sablière essaya gracieu-J
sement de le retenir.

-- Monsieur Dêspr aux dit elle, ces -

messieurs me font lhonneur de fdéjeuner'
chez molij'se esfééï nevotišèrëzdes,,
nôtres.

-Jen suis aux regrets,.madame, mais
adéiffaires imperieuses me.rappellet'en

-Cela ne peut il donc se remettre de
quelques henres,

-Imposible madame
-Eh bieni ajournons les affaires aux

plaiirs ;allez a egqnvous appelleet re
venez aussit' Nous;vons-attend rons. '-

Sfaut vonse re PERSPETIVE QUE L CONFÉDÊ
Monsieur Despreaux, si vons le, pro-

rettez re ds nôtres, reprit Minede la
Sabliere en posaint une de ses joies mains La-vignette ci-dessiis-vous fait voir-un.
siirjeibras1 de Boileaan,.je.xons:fais inconti- en traim de battre, sa femme pour
nentmoni prisonier,._ i d -,aire naitreen elle la vengeance, moyen

Apres s'etre inelinéj ni signe d'asson. que pre nént ,~pou o semn qu~ ae

n e tt r die teur,- es s r draCàuchon
' Avec celui là imalane dit. gaîment .. Chapasae» i ,ces noveàtéusrdé 1a'

luschaationSq au d ire . u'si esbtle
fare; vos plus chiarmants. sourires sont conf..a.o-ql .n -
- fai- 0 tmeau .eOs p sperances,

d1. :saîsl q in fait montr c notre cesh nesregert ce
'delalussextrêeNváîtéréliqua unénage, et on faire gérune' cour e

1 où:~~ ~ ~ ik -&i' orl:.rni'
Mme de laSabléee yen, sseyantPet, .dvorce vidu, pr l oîndre

tant dgetle.unecpersonnesja raisonæ yrccvraîunè autOrisation.qu ui

r sfijé si'u 1 4 n&oît îën' uos j don er lee
e,.,-al i
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e à qui il a jurè amour et fidéli é
devant Dieu et en prendre une autrëà

evan gse! C'csv le reigne "d'B.elio abalesa gus .,g - ga

pourilssont admirables,ces hommes,
dans leur morale 1 sy, urd aspa-
trietV

- ' , ' ' i

k

C'ùst notre affaire. Justement, je l'a-
'à perçois là-bas,.'i'efàid'e aIï.boiiquet de

vos plus 'belles fleurs. Qui m'aime me
e, suive! .Nous-allons- comlplotetavec1elle
ut la p.us.plaisante.noirceur !
.a -- Je ne veux.pas y Ktremper,.dit Mo-

lière, qui savait trop ce que les je&x d'a-
mour ont de cruel.

u- -Moi non plus, ajouta Mme de la Sa-
blière. Comme zilàdrässe de maison, je

s- dois m'abstenir.
.- -De quöi's'agit-i donc? dcmaida la

jolie Béarnaise, près dé. laquelle on était
arrivé.- © z',

i- -Il -ne-s'agitide frien nioins que d'e ven-
rs ger tout votre sexe, répôndit Lafare.'

e à continuer.
on
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Le Steamer Europaest arrivé àHalifax,
apportant des nouvelles.juquau. 6 févri -
er. . - .. .- .

..Londr.es. 1er 1 é.vrier-.Le ; bruit court
que Heenan,le célèbre boxeur américain.
aurait envoyé un défi sous cachet, à Mr.
Gai-corps. ,è~sboxeurs ,sont- anxieux;
ils se r assemblent par. centaine aux coins
des rues pour conjettiier sur la réponse du.
défi. - Les tins disent queM, Gai-Corps
acceptera, les.autres. disent,que non. Il y
a eu deux grandes émeutes à ce sujet
dans les carrefours de cette ville. Cepen-
dant la force de p6lice est intervenue et
la paix s'est rétablie.

Danemark. 2 Février. Balthazar a eu
une entrevue hier avec la dame du prin-
de Galles. Oirdit que la princesse l'a
trouvé fort laid et a dit qu'il avait l'air«
eufisamment bête.

Du même lieu, même date. Ce-matih
au point du jour, M. Honoré Huot est ar-
rivé ici; on dit qu' à la- noeuvl le que 'le
prince de Galles était piotestant, il est
tombé sans connaissance.'

France, 12 Janvier--Le -Gourverne-

ment [mpérial auraiftl'idée de construire
un phare au milie de 'l'océan. Son
Emintnce le Ministre de l'intérieur a
expédié des exploiateurs à l'ileýdéTéné-
riffe ponr faire déie eýéiences, 'mais il
a été reconnu'qu'il;2étiT impossible~d'en
const' lire un sur le'Pic: On a donc deman-'
dé à . 'rménégilde le. long de se imettre'
au mi ieu de la mer.: Ce Monsieut-a-.
consenti. En somme Heinrénégildeé;palà
cé au milieu de l'Océan -ferait un- on
phare.. Il releverait celui c' léIandrie

Du même lieu, 1er févirei.--Il- paraît
-que M.ile baron Ro!childs veut absolument
dépenser son immense , fortie. -Il -a
envoyé une dépêche à M. Cartiër poutlà

, -dépenser avec lui. . M. Cartier demande
uu mois seulement.- Il dit -qt'il'- est
accoutumé. -

Le gouvernement impérial. ademandé'" -

à louer le canon- de P .. Péft'à D.es*
troubles sont prochains et'les.esprits sont-
dans -un état de' feimerittion.... Le
ranon de' ce monsienr aurait son effet. -

M. 'hiers et M. Jules Tabre ont fait
-chacun un long discouir contre- cetine
sure, n'ais elle a passé .malgré l'opposi
lion.

Il paraît que M. Berryer veut se fair e
remplacer à la Chambre par M. Cartier...
Le célèbre orateur':ditqué-la .tribne le
fatiguièM.Ca tietaurait dit qu'elli ne le.
fdtigtuait pas di tòût. Ce monsieur à
accepté par modcstio....-Les cendres
dé Mirabeau 'peuvent se -reposer en -paix .

S Saint-Siége, même. date Son:
E-mirruece lé -Cardinal - Antonnelli aâ-n
voyé une- dépèeí ': M. Langevin -pour
Ini - emprunùterý'ciä ä.asque. Sa grandeur
dit, ldans la dépe;e'se cepieux cou'vre-
-chef'i est indispensable pour les céré-
-monies dujubi]é. M7 Längevin n'a pas 
refusé ' . .

-liine, '6 fé iWrd ! -Miajnning Tao
Kouang à demandé à M. Broussead

aller le trouverdans le C6lest mnr

SeMjëšté ut Pëngager comme mi Les linéamn-is dx U r- n lieu
nstredesla parole,- et. il.serade éf des ceux de hJdas carîte a c ais

mandarins .. Sa Majèst-lui-asureaUes i seurs disent pue ce bust e sebl
uela langue chinoise. est plus-.:facile a, Langevin.
plus 1 éloquerite qué la:langue.. fran'cidie.

P.M. .fronsseau n'a pasosé .re fusêr..
Pompéi, 3 février-Les fouilles e pour- Aux correspondants Au marqs d

suivent. Ou a trouvé .le -buste de ce'u Prnpadour. Vot.re correspondance au
qui sesauvaàlabataile.des 'hérmopyles- su]g de M. Pelletier dit-ongues ma a

.. est remise au proeAian num ro, faute
- -~~'~-; --- :d'éspace-

Cj1 ~e qrîo l voitle plruqsouvent au Vi4torià ring sur le pont d lc .eatf

ASSEMBLEE.-'ý-LEGISLATIVE M.Ccorh4ahxe. 2
Il sera permis a ux génerauxd ar

- tbetter, eà, sbldaÀ candiens pour avoir

Les.*mùs s tro bligées de prendr«

on procède à la-lecture d'un bill lesý arme dansàr un cs denaso
posé par M. Brouss eau: demandant qu'on Ceuxqvu. eu le eros-d

qu'on 187onserveonxt leur. grade,. ^lercn
lui permette .de- choisir de la mauvaise a- duiteÎâoyale en cette occcasion.
voine sur les mnarciss. ,pour ses consti- >Tout soldat qui saîa, s es .culottes sera
tants-aussi la permùistiion de donner des brûlé vif.
niches aux .bédeaux dè. son comté - -a 'Tout soldatqinélgr dé frotter ses

lui donne tant de chance pour ses élec- bottes, fera.le tour clu camp n bon16uleti
teurs.auietdu ul é.ùL.

C n bill proposé, Par M. Perrault au su- a s pied etd e srées.e1ris-o
e(llacoaservai ion...des, chonx et des Dasls:arhsireé suvr ario

* :je de la quatre jours t> odtdva uvel
betteraves. ros delameecpesi ob d a

Unbill proposép.ýÉr M.Laframboi se îuaosonl uli
demriandant la permission d'acheter Unie, Si.a onerls aa ns prenaient
'lunetteý- d'opéra, vû. que- son lorgnon, ne une ville,4 isronto"bliges "de ve he-
a li plait pas.. . . ce e iisrsces. t lairevoir.

Un. bill proposé Par M.* Beaubien pour, par là, en Ï brolande. poudre,
la conservation des coqs-et aussi la per-; qUWilsétalernt.Uala-È à:mêlée.

msonde. publier, un volume, iniu . Tu cla-aame u eamlI

" Foie e.bâise........- ' et ne répondra pas il'pesera' jeté ,au
M., Brousseau se lève et demandlequ3~'u' cachot.

comité. se .comnposant. des. messieurs SuiI- M ate _ uecetl e rs
vants:.* Houde;, Lafirmboise, .Paquet.,et, le bill de m ilicei' i aus qnf pi

du oter, oi fomé1 pou li' ou5osr ieurýs: autres articles 1pourraient cirea -ou-
uni petit discours-pas tro long..- -~~'-.<

.M. Çcochn se -lève et lit- une motion p ar. acabe'jun
laquelle. il iinvite les mùembres -des deux.'.
chambrés à asÏsister en corps a la- pendax '-

son prochàine.. M~.Cc~ i quun en-
-~ ~ ~~~~p îhùisi tnatsepre detont son

êt'uad il voit trembler'le pend, qnand______________.L1j . -

ilvotss yenx injectés dà rang et a f
gmebleu il par la strangulation. I '-

MM. dartier, LangevÎn,-Chapais, de------ -

mandant à- la 'C-ibrd';ouilo6r bien
continiuer.l'adoptiondes derniéres articic -' - *

a7
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Cc est d rni d'un
acrcus, d'avoir résisté à un hom-

meé dë,po1ice qiegot vons a vou en-
Ire-en1ôn'féalitecrdune1nî!Te

&et ung'nar and de oc '

qua'avez vous a dire.
L: plagante.- Ben, mesieur--le-jugcr

faut d'aoord vous dire que c'était vers
abreunnante. ise passais cothe ça

dans la ruc St« Jôp1 an mo u
qu'j'ai eu pour-
.Le prsd- îie mup z7
L plain ante..Ehbeu que .om-

me ça je nenenuais'craireene com
n n s s i o n , p vs a i s i co m d g aia

dit tantôt, qý2pad j'ei5þëçois en ace de
noi-tenez 'en face commeousetkmo.

un gros bon hl'rnhe toliit.û1ô, comme1qui
dirait un nègre.-Pis hiiui suseu
reuse commetóntje ine mets àeenter
les cris et je tormbe tout mon-,long sans,
connaissance daù un|, b anbi&neigë.
Pis, si vousýcrÿg g t;ree
qué lé avecmoi, qui potura dire-quejesus
pas:naltpeureUge.on ?kq &' y

Le président.-Ensuite.
Ia plaignante.-- ben,'-'quand j'sus

ede mCsfe nýe-/dnue~~~~ de maisò -jmidnsene
naison.Pis je me sus ben rappelé que

c' était devant chez M. Gai-corpsmar_
chant, que j'av.ons vu .e cos-.on'hbrnie

'no..ir. .' "1'kZ I~!Âk

aSé éta vinrag ç i

dire ça vous que ,c'est pas vrai,moqmi dc
*is-cGjoudlI'enii' ñëiéiû tëïåe

mnent,s rdäiiu tréabervenez, oe.j'en

¤%WaSkCJ-&les 15ä5 ni'äf'-i-abldé

tore dire ç,,a vous. Vous, -M. G -csf
iisìïîân'eritezï-ps ejé>òÍns-"c'€Íe à

f t qíWj eWïniëli ave&'ls ohaus
settes de 'in'- omme. > b.q Fn
.1;1) : '-- à'/dt'g :béi "dià!la

g*laféxiÏeThaWffé? '" ILi c'GML. en-DP

-éonscience, c'es'&vra toue'&jk-il àlivlà

nW iéIeJLÅHezLC iäs etire

rms5 d'avoi ai le

Tpuit7sser<sì alies v6ünaeru

Unhomequi es:rt eune couturiede
"".gre ðimpo an s -Re'a

v ri negouv pa niDrni rfi -ãea,

bessd lnt-des manaiquirs à e~sa

:aoe ud ayiir issé plusieurs fois.dls

pluse i e daes nial'd ngereu-
esesý1Ë il asàent dë,ýari. che us.

1. n'ý 1-êÉeårce.-un commerce d'une
Íând~r "n'ce a-l,ýcomme vous n apas

dëo. éplntrde ermananquins à sa
POfe-1 poUî,rîè~düiîF ë9~ac turs. Il, n'y

''bos- qu à ez, a rue ave cs
chose. L'a,ï-ne, peut ndurr

-c ,,is1 lô £ý n s

' Gicòp 6euneottume'.u
aprésiden~t:-Laccoi1r vös.ucondamnei

.rMcGicopsM'onDiepe comrhercè;
va.ser'en He·orl<ferar pn rien~: .
-Lacour .journei--tir 1 Ze. i-g

L.autre jotr, àa cliambráassemblee
le député McConkey présenta une motion
tendant à réduire le salaire des membres
à_qatre piastresLpar jour au lieu de dix;
quelques siiples députés,-qui ne.compre-
nâient rien à la chose;fvotèrent en-masse.
pour. la motion, mais<ils 'apperçurent
bicn.vite de letir evue '*i1s devinrent
pâles.!.. et la noti6nlr.tant soumise au
conité,ls votèe~e~t.efl msë pour que le
sale efut de'.. sixiastres par jour!

, ils sont fotnos députés

'Pendant le vote.

d n e om

J '~ ikIL ~ il-

j> tj ZL.4~ JZ

q '1rm po .b a su

f''""Lj Dru res

ntTnJax~ieÙr5~è~i~.it"déulife! 'à ~'>Riv 1'

I ~

c~

Z<.J5ç(C~hc;Z 't. K'ct 1>3')

Tout e mondepare.delabelle iIélène,
mais peu ie gens savent qu'elle à eu cinq
maris. Thésée, Ménélasi Paris, Déipha-
be, Achille; qu'elle fut pendue dans Pile
de Rhades .par les servantes de Polyo;

esii:dridguèrrerd.out 'lle fut acause.

hommes du côté des Grecs, et du côté de's
Trovene i centr i soiijanto: .seti:seiže-

Nous avons bèsoi1dè,.deu .porteurs
por xpiédition i ojnk:

SOUS PRESSE

.Ètude. des;caractres, par George Bïr-
;trand, avocat. ...

urnes de paon. études ornithologi-.
qe p;ar le mnême*Fat maxj'eur {.fa ] .par.Régis Roy, jeune

soprano.--,,
Pauvre petit POt a be:re pa .ephis.

Pelletier,ditlonguesrmamns.saute-ruisseau
de.M, Lagrin ,notaure.

Réfexions philosophiqueset. sentimen-
tales, par .le mêmen,.

Etudes.phénologgines,et poturq uoi j'ai
la bosse ieábêsepr yr ll e Tessier,
notaire. eJ .
-. gourquof jene veuxplus étre.comnus à
St.coh, par Simn neau de a Rue. St.
Joseph. -.

Sza,, vous n e plus l réme
fantaisieherol-comique par le meme.
. Unesfab de' bzaguef pa r pbiri
Ma r de I'Unirsite
nDe ,commnuns de lieux discours., pro:

nocà. dan~sde . Cercle,,.t6aned. Inno-
cent s1en. 18.64 pari Eodo. .a ngcer,.étu-'
dit,én'droit. -..

È Ÿanc -'alleux, roture, v>ues .dr ites,
droits4de .mito q net ar Rqdriguei-

chadjotaire.~ 3 ' ¡k.
.,ni engage-ti -de .l'argent quand. on

est officier rapporteur, par Wë phrid Tes-.

Une lang&ejdeivipfre, paFrançois La-

romdae nsla.rue St. JO-

Mo l.D e ue suis béte, Etudes phyve
sopgip.e~sia., Léga.é eiployé au
grefl' .,, li m,

lDe insiff encqen natere ouf
parEmmpauÊ?Ier 1a schzen pa M

rgqueg , aaFile rgnsa,..genrc,
'de ,I almnanacl e d''.àrir' le-al(aý,eppgreýèý,t,

PrndY--.uer.ti:rñ n 4

Ai uoecg puis e retue peh

parEm.,,-mae Bri.ltde,,mtAbn.

pL -nue.bun
!Maseln.1ue Ay ss

tuesds -

Ed.ULpacroi gas, &

- dans nô're
dnl al nc lis:


